
I, Le Conseil d'Etat ayant , par son mandement
en date du 17 Mai courant , ordonné le décret
des biens du Sieur Jean-Pierre Bourquin , pro-
priétaire et maitre tu ilier à la Chaux-de-Fo nds ,
M. Sandoz , maire de ce lieu , en a fixé la tenue
au Jeudi i 7 - ) u in  prochain , dans la salle d' au-
dience de la maison- de-ville de la Chaux-de-
Fonds , où tous les créanciers , soit directs ou
par eau tionnemens , dudit Jean-Pierre Bourqu in ,
sont requ is de se rendre , à huit  heures du matin ,
munis de leurs titres et répét itions , pour y faire
valoir leurs droits  et prétent ions , sous peine de
forclusion ; requérant en même tems tous ceux
qui, sans être créanciers , ont des comptes à régler
avec ledit B ourquin , à se rendre également dans
l'assemblée du décret , pour reconnaître leur dû ,
afin de ne pas courir les risques d'être mal indi-
qués dans l'actif de la masse pour être ultérieu-
rement recherchés au paiement. Donné par
ordre au greffe de la Chaux-de-Fonds , le 24 Mai
1830. C U C H E , greff ier.

2. Le Gouverneme ntayant ordonne la l i quidat ion
sommaire de la chétive succession du nommé
Xavier Kléber , de S'cfiwarzenberg , dans le Ty-
rol, ouvrier maqon , qui s'est noy é dans le lac au
corhencement du mois de Février dernier , près
du Petit-Corc aillod ; tous les créanciers du dit
Kléber sont en consé quence sommés et requis
de se présenter par-devant le Juge nommé à cet
effet , qui sera assemblé à la maison-commune
de Cortaillod , le Mercredi 9 Juin  prochain , à
huit heures du mat in , pour y faire valoir leurs
droits et prétentions , sous peine de forclusion.
Donné le 31 Mai 181 o. Greffe de Cortaillod.

3. La liquidation sommaire des affaires de défunte
Henriette née Mosset , veuve de David Henri
Veuve , de Cernier , en son vivant auberg iste
au dit lieu , dont la succession qui n 'ascende
qu 'à quelques louis d'or , a été déclarée aban-
donnée, personne ne l'ayant réclamée , par suite
de son décret qui eut lieu à Valang in le 6 Avril
t%2ç , d'après lequel il lui  est resté p lusieurs
dettes par faute de bien s pour les acquitter ;
ayant été ordonnée par arrêt du Gouvernement
en date du 11 courant , M. le Baron de Cham-
brier , conseiller d'Etat et maire de Valang in , a
fixé la journée de cette l iquidation au Samedi
12 Juin  procha in. C'est pourquoi tous ceux qui
estimeront avoir des réclamations contre cette
chetive succession , sont peremp t oirementassi-
gnés à se présenter le dit jour pai-devant le .1 uge
nommé , qui siégera à l'hôtel -de-ville de Valan-
gin , dès les 9 heures du matin , pour y faire
valoir leurs droits , sous peine de forclusion.
Donné à Valang in , le «7  Mai  i8?o.

Par ordonnance , B R E G U E T , greff ier.
4. Ensuite d' un grac ieux arrêt du Conseil d'Etat

et d' unedirect ion de l 'honorableCourde Justice
de la Chaux de-Fonds , le public  est informé que
le Sieur Ami-Constant Alontandon , tu teur  établi
à Fritz , Louis , Edouard et Numa , enfans de
Fritz Niedt , de la Commune d 'Areu ^e , char-
pentier , ci-devant domicilie à la Chaux-de-Fonds ,
issus de son mariage avec défunte Charlotte née
Schôny , se présentera par-devanc I honorable
Cour de Justice de la dite Chaux-de-Fonds , qui
sera assemblée dans la salle d' audience de la
maison -de-ville du dit  lieu au p laid ordinaire, le
Mardi 1 ç Ju in  prochain , à 9 heures du matin ,
pour y postuler au nom de ses pup illes , une re-
nonciation absolue aux biens et dettes présens
et futurs de leur dit père Fritz Niedt. Requérant
tousceux qui croiront avoir des moyens d'oppo-
sition à apporter à la dite demande en renoncia-
tion , à se présenter le dit jour aux lieu et heures
indiqués , pour y faire valoir leurs droits , sous
peine de forclusion. Donné par ordre , pour être
inséré 3 fois dans la feuil le d' avis de Neuchàtel ,
le 1 ç M ai 18 3 o. Greffe de la Chaux-de- Fonds.

VENTES PAR VOIE D'ENCHERES.

j. Ensuite de permission obtenue , il sera vendu
par voie d' enchères publi ques , le Lundi  21 Juin
courant , dans les forêts de M. le Coince Louis
de Pourcalès , aux Poncs , une assez grande
quantité de bois sur p ied , essence pesses et sa-
pins , tous propres pour bois de construction ,
échalas et bardeaux. Les mises commenceront
à 9 heures du matin , et le rassemblement aura
lieu à l'auberge du Cerf aux dits Ponts.

6. M.d 'Ivernois , conseiller d Etat , régisseur de
la recette de Fontaine- André , exposera à l'en-
chère en ouverte Justice , à St. Biaise , le Ven-
dredi 18 Ju in  courant , les dimes en grains de
Voënsetd 'Enges , pour l'année 1S30 , aux con-
ditions ordinaires , donc on fera lecture préala-
blement.

7. L'hoirie du justicier Favre exposera à l'en-
chère , le Lundi 14 Juin  courant , les récoltes
en foin , ble , orge et avoine d'environ 30 poses
de vergers et champs situes dans le district de
la Paroisse de Fenin , Vilard et Saules. On se
réunira à Vilard , le dit jour 14 Juin , à 9 heures
du matin , dans la maison-du-village.

8. Jeudi 17 Juin , les hoirs de feu M. Bornand ,
juge d'appel , exposeront en vente par mise pu-
bli que , sous les condit ions qui seront lues avant
la mise, la maison qu 'ils possèdent à Ste. Croix ,
Canton de Vaud , consistant en deux étages de
4 chambres chacun avec leurs cuisines , caves
et dépendances ; de plus , magasin , grange ,
écurie et jard ins attenans.

9. A vendre , une propriété composée d'une jolie
petite hab itat ion , nouvellement construite et
d'environ quatre ouvr iers de terrain en nature
de jardin et verger , p lantés d' arbres fruitiers ,
le tout très-bien soigne ec en bon état , situe au
faubourg , vis-à-vis le Cret. Les amateurs qui
pour raient avoir des vues sur cette propriété ,
qui n 'est mise en vente qu 'à raison des sollici-
tations réitérées faites auprès du propriétaire ,
peuv ent s'adresser au greffe de la ville , où il leur
en sera donné connaissance , ainsi que des con-
ditions auxquel les  elle sera cédée ; et si les
offres sont suffisantes , elle sera abandonnée au
plus haucenchérisseur , le Samedi i 2 . )uin cou-
rant , à 3 heures après midi , au greffe de Neu-
chàtel , jour fixé .pour les enchères définitives
de cette propriété.

10. Henri Challandes , de Fontaines , exposera à
l'enchère, le Mardi 8 Juin , vers les 9 heures du
matin , sous de favorables conditions , les rosées
d'environ 40 poses , dont un tiers ensemencé en
grains , et partie en fromont et grains de prin-
tems.

11. L'exécuteur testamentaire de feu M"e Sophie-
Adèle DuPâsquier , n'ayant pu mettre en vente ,
pendant les enchères publi ques qui ont eu lieu
dernièrement à Colombier , les deux p ianos
qu 'elle possédait; et voulant  ré pondre aux dé-
sirs des amateurs , prie ces derniers de se réunir
leJeudi  3 Ju in  prochain , à 4 heures après diner ,
chez M. Jacottet , notaire en vil le , où ces deux
pianos seront exposes en vence a la minuce et
abandonnés à celui ou ceux qui  en offriront le
prix le p lus élevé. L'un , d'Erard , choisi par
Al'"'-'Bi got , et qui appartenait  à Al nK'Kuéné ,
esta voir chez M. d'ivernois , trésorier -général ,
à Neuchàtel ; l' autre , à queue , parfait dans son
genre , acheté de rencontre à Francfort !/M, à
un prix beaucoup au-dessous de celui qu 'il avait
coûté à V ienne , est à Colombier , dans la maison
maintenant  appartenant  à M. le cap itaine de
Meuron-Terrisse. — On prie la personne qui  a
pris , par mégarde , un tire-bouchon ang lais
avant qu 'il aie été exposé à l'enchère , de le rap-
porter au greffe de Colombier.

12. L'adjudication des immeubles que l'hoirie du
justicier ec maitre-bourgeois Favre a exposés
en vente à la maison-du-village de Fenin , aura
lieu le Lundi  14 Ju in  prochain , par voie d'en-
chères publi ques qui commenceront au dir lieu
à deux heures après midi. On rappelle que ces
immeubles consistant en une maison et environ
30 poses de vergers et champs à Vilard , et une
montagne à Chaumont.

13. Ensuite de permission et de due autorisation
obtenue , Al. Favarger , avocat , ag issant en sa
quali té  de curateur  à la masse en décret des
biens de feu Al. de Fauche- Borel , exposera à
l'enchère , dans l'Hôtel du faubourg de Neuchà -
tel , le Jeudi 10 Ju in  prochain , à 9 heures du
matin , divers meubles et effets , tels que meu-
bles , literie , linge de lit et de table , batterie ^
de cuisine , faïence , tap is de chambre , etc. : le
tout très -propre ec en bon état.

14. Ensuite de permission obtenue et aux condi-
tions qui seront lues aupar avant , Al. lecapitaine
F. de Aleuron exposera en mises franches et pu-
bli ques , à Colombier , le Samedi s Ju in , à neuf
heures du matin , une partie de la récolte en foin
et regain de l'ancien domaine de Charrière .

AMODIATIONS P A R  V O I E  D 'E NCH èRES.
t ç .  La Communauté de Thielle s'ecant décidée de

remettre en location , par la voie d'enchères ,
l'auberge qu 'elle fait rebâtir dans le dit village ,
prévient MM. les amateurs que le jour de l'en-
chère est fixé au Lundi 14 Juin prochain , à dix
heures du matin , à Thielle , où l'on donnera
connaissance des conditions. Cette auberge ,
qui sera composée de dix chambres logeables ,
d'une cuisine très-commode, d'une bonne cave,
ainsi que de deux écuries où l'on peut loger
t ç  à 20 chevaux , avec grange assez vaste et
remise propre à réduire des chars , n'a besoin
d'autres recommandations que sa situation fa-
vorable sur la grande route de Berne à Neuchà-
tel , et surtout sa proximité de Cette dernière
ville. On prévient en même tems , qu 'il est
inutile de se présenter sans de bonnes cautions.
S'adr. pour d' ultérieurs rensei gnemens, lettres
affranchies , à M. Charles Wimmer, à Thielle],
ou à M. Dardel , greffier à St. Biaise.

AD J U D I C A T I O N.

16. Le Samedi 19 Juin courant , à 3 heures de
l'après-midi , à la chambre de l'école , il sera¦ procédé à l'adjud ication publi que des travaux
d'entretien et de ré paration de la route seigneu-
riale à la charge de la Commune d'Auvernier :
pour connaître les conditions du cantonement,
s'adresser au secrétaire Cortaillod , à Auvernier.

A V ENDRE.

17. De rencontre , une grande Bible in-folio , très
bien conservée , avec les réflexions d'Ostervald ,
cartes , parallèles, etc: S'adr. au bureau d'avis.

18. AMonte t , en Vull y, 180 moutons gras. S'adr.
au dit lieu à M. Auguste Cornaz. L'acheteur
auraic la faculcé de les prendre tous les 8 ou tç
jours par 40 à-la-fois.

19» A des conditions favorables, la récolte d'envi-
ron 4 poses d'esparcette s et de fenasse à Pierre-
gelée, ainsi que celle d'un petit verger au-dessus
de Serrieres. S'adr. à M. Wavre-Watcel , qui
prévient en même tems que ses magasins sur le
bassin sont toujours pourvus des meilleures
qualités de tuiles , carons, planelles , plattes, etc.
de même que de gypses fins et mi-fins p. travail ,
en gros et en détail , par émine et par pots , sui-
vant convenance.

20. Un outil à gaufrer toute espèce de garniture ,
cy lindre et monture eh fonte , à plis très-régu-
liers et d'une bonne grosseur. S'adr. p. le voir
chez MM. Jeanneret et Baumann .

21. De suite , deux bonnes vaches , provenant
d' une hoirie , l'une faisant son veau fin Juin ,
l'autre fin Octobre ; payables comptant. S'adr.
à la Neuveui l le , n° 198.

22. Un bois-de-lit de noyer , à roulette s , et une
soup ière d'étain. S'adresser à Alatthey, rue des
Epancheurs.

23. MM.  Borel frères voulant mettre en perce un
laigre vin rouge très -bonne qualité , en offrent
par brandes à 4 '/- batz le pot , s'il se trouve
suffisamment d'amateurs pour l' entamer.

24. Aux Bercles , des meubles , de la batterie de
cuisine , et autres objets de ménage ; quel ques
instrumens de p h ysi que , tels que machine élec-
tri que., etc. , une petite bibliothè que , dans la-
quellese t rouventquel ques Forts bons ouvrages,
tels que la bibliothèque Bri tanni que , Voltaire ,
Rousseau , histoire naturelle de Buf fon , etc. —
Les personnesqui  désireront avoirde la tourbe,
sont priées de se faire inscrire ; et comme on a
le désir de contenter les ancienn es prati ques et
d'en avoir de nouvelles , on annonc e que , sans
pouvoir dès-à-présent fixer de prix , elle sera cé-
dée quelque chose au-dessous de celui qui pour-
rait être offert par d'autres.

25. Mme Jeanneret-Perrot vient de recevoir un
très-bel assort iment de gants danois , de la pre-
mière quali té , glacés en dedans , pour Dames ;
de même que des toiles cirées pour dessus de
tables , avec paysages enluminés. Sa demeure
est à la Grand' rue.

26. Differens outils de menuisier , presque neufs ,
tels que établi , scie à refendre, bovet , varlopes ,
scies de diverses grandeurs , rabots , presses ,
pot à colle , meule , etc. On donnerait la préfé-
rence à la persone qui retiendrait le tout. S'adr.
au bureau d'avis.

ARTICLES OFFICIELS.



2-. Un fort char a un cheval , essieux en fer et so-
lidement ferré , avec brecette. S'adr. à la Cou-
ronne à Serrieres , ou à Ls Favarger , fabricant
de chandelles , à Valangin.

z § .  Henriette Stoll , maîtresse lingère , rue des
Poteaux , vient de recevoir de Lyon , un très-
joli assor t imentdebon netsen 'tôutgenfe , fichus ,
pèlerines , fraises , et chapeaux : l'e tout de la
dernière mode et à bas prix. La même offre de
vendre , une bonne guitarre , qu 'elle cédera à
bon compte.

29. Aux Montagnes , une mécani que propre à
blanchir les chapeaux de paille : elle est neuve
et a été établie à Lyon. S'adr. au bureau d' avis.

30. Chez Borel-Guyenet , rue Fleury,  -un lit  en
forme d'armoire , p. deux personnes , à un prix
très-modique. —» Le même offre ses services
pour carder toute sorte de laines et cotons pour
matelas ou p. autres objets , au prix modi que de
1 batz la livre de laine qui a déjà servi , de 6 cr.
la laine neuve , et de 3 batz le coton.

3 1. Chez MM. Fréd. Drose et Cic , près l'hôtel-
de-ville , des guingans ang lais unis , ray és et
chinés , dits fonds couverts au bas prix de 10 bz.
l'aune , élegantine , étoffe nouvelle pour robes ,
br i l lnntée  de differens dessins , côt?-paly cou-
leurs de mode , dits noirs pour deuil , barege im-
primé , robes foulards , nansou uni en couleur ,
étoffes blanche s façonnées p. robes , percale an-
g laise unie et brochée , percale basinée , batiste
en fil , mouchoirs de poche blanc s eh fil .de Silé-
sie , dits pour enfans , bas de coton p. Dames ,
schirtings ang lais p. chemises (il y ep a en forte
qua li té à 6 batz Faune) , basin uni  et gauffr é ,
dit canelé pour corsets , coton ang lais mouliné
à tricoter , dit ciré à coudre , etc. Ils viennent
de recevoir une partie de fichus en soie et schals
mi-soie , qu 'ils peuvent céder bien au-dessous
des prix courans.

32. J. Dorn vient de recevoir un nouvel envoi
d'indiennes et mousselines, impression de Mul-
house , du dernier goût et à des prix très-avan-
tageux.

33. Sept à hui t  cents bouteilles vin b lanc 182 s" , à
6 batz la bouteille perdue. Les échantillons
sont déposés chez Louis Dupuis , au rez-de-
chaussée de la maison de M. Aleuron , ancien
maître-bourgeois.

34. De petites chaises à 4 roues , pour promener
les enfans , très-bien exécutées sous tous les
rapports et à prix modi que. S'adr. à François
Grossmann , charron , près du Gymnase.

jç .  Bouvier frères , au Pain de sucre, rue des Alou-
lins , viennent  de recevoir de beau sucre de Paris ,
qu 'ils céderont par pain à 4 ^/4 batz , dit sans
pap ier à ç batz , savon bleu-p âle de Marsille à
3 3/ 4 batz par pain.

36. A des prix raisonnab les , 600 muids d'avoine
de bonne qualité et propre , du poids de 140 a
i-ç o livres le muid de Berne; au-dessous de
zç muids il n 'en sera point délivré. S'adresser
à AI. Muller , receveur , à Nidau.

3 7. Une table de salon et une table toilette à deux
corps : le tout en beau bois d' acajou et d' un
nouveau genre. S'adr. à Junod , ébéniste , rue
St. Honoré.

}8- Al. Alp honse Bouvier , à la rue des Aloulins ,
vient de recevo ir les jambons de Mayence qu 'il
attendait; ils sont parfaiteme nt conditionnés.

39. Chez E. Courvoisier , confiseur , de beaox ci-
trons à 10 7a batz la douzaine.

40. Chez C. Lehmann , à Serrieres , qui  les a en
commission 'et remisage , une voi ture et un char
dit à l' allemande ; p lus , un sac militaire en bon
état.

41. Au plus offrant , la i re récolte en foin d'un
verger dit à Pra-de-pra , situé rière Peseux , et
les luzernes pour plusieurs années d' un champ
d'environ une pose aux Pereuses. S'adr. à l'an-
cien A*-H. Martenet , à Serrieres.

42. A la fabrique de Cortai llod , chaux fu*ée se-
conde qualité , à 8 batz la gerle , ou à 7 batz ,
en prenant 10 à i ç  gerles ; sulfate de p lomb à
à L. ç le quintal ; cendres de tourbe à 3 batz la
gerle , tonneaux vides de toutes grandeurs et de
tous prix ; un grand balancier , que l'on céderait
à bas pr ix.

43. Chez Bouvier frères , au Pain de sucre , rue
des Aloulins , huile d' olive toute première qua-
lité , à 7 batz , et par ç livres à 6 '/, batz ,•hu i l e
de noix , véritable vinai gre de Dijon à 3 lj z bz.
le pot. 11 leur reste encore quel ques caisses de
leurs bonnes chandelles de Nancy, qu 'ils conti-
nueront à détailler à ç batz.

44. Une selle de Dame et une jolie bride. S'adr.
au bureau d'avis.

45. Environ daux cents pots vin rouge de 1827 ,
du cru de la ville , première qualité , à S batz le
pot. S'adr. au bureau d'avis.

46. Une anesse a lai t ;  et à louer une dite. S'adr.
à Jean Perret , à Vuillerens , au-dessus de Bon-
villars , Canton de Vaud.

47. Du foin et du regain , chez Al. H.-J. Vouga , a
Cortaillod.

I M M E U B L E S .

48. Une belle , neuve et grande maison , avec
grange , buanderie , bûcher , fontaine , jardin
remp li d' espaliers , verger d'environ demi-pose ,
te vi gne d' environ 4 ouvriers ; le tout en un max
situé dans un des p lus beaux locaux du villa ge
de Cressier , dé gag é de toute autre habicacion ,
et réunissanc toutes les commodités , soit pour
séjour d' agrément , soit pour encavage ou pour
train rural .  On céderait de plus , le pressoir et la
cuve à vendange. S'adr. à Al. Bonjour , notaire ,
au Landeron , ou à Jaques-Mart in Ruedin , sau-
tier de bourgeoisie , à Cressier , qui  feront con-
naître le pr ix  et les conditions aux quels  cette
cette propriété sera cédée.

ON DEA1ANDE A A C H E T E R .

49. De rencontre , une banque de magasin encore
en bon état , le dessus en bois dur. S'adr. au
bureau d'avis.

A LOUER.

ço. Pour la belle saison ou pour l' année , un ap-
partement au Bied , se composant de trois cham-
bres et une  chambre à serrer , galetas , cave et
jardin , pourvu des meubles nécessaires à l'ha-
bitation , sauf la batterie de cuisine. S'adresser
au greffier Clerc , à Colombier.

ç 1, Pour la belle saison , dans une très-jolie situa-
tion à une lieue de la ville , un appartement
composé de deux chambres , un cabinet et une
cuisine. S'adr.. à Borel , sous-hô p italier.

52. Pour la St. Jean , une chambre meublée , chez
Mme Phi l i pp in- Gi gaud , à la Grand ' rue.

Sî> Une chambre meublée. S'adr. à M'ne Borel ,
maréchal.

Î4- Pour la St. Jean , un magasin dans la maison
de C. Gerster , libraire.

ç ç .  Al mc de Tribolet-Vaucher voulant arranger et
louer comme magasins ou ateliers , l'écurie , re-
mise et fenil qu 'elle possède à côté de sa maison
rue des Epancheurs , invi te  les personnes aux-
quelles ce local pourrait  convenir , à s'annoncer
prochainement chez elle. La location ne pourra
commencer qu 'au milieu d'Octobre.

ç6.  Une chambre sur le derrière au plain-p ied de
la maison de AI. Borel-Favarger , sur la Place ,
pouvanc servir  de chambre à coucher ou d'ace-
lier. S'adr. au bureau d'avis.

<;7. Dans une be lle exposition , a la Coudr e , un
grand appar tement  qui  se louerait ensemble ou
séparémenc , meublé ou non meublé.  S'adr. à
M. le justicier Bersot.

ç2-  Pour la St. Jean , dans un jardin au faubourg ,
un apparcemenc composé de trois chambres ec
cuisine , chambre à resserrer , porcion de gale-
tas et caveau. S'adr. au bureau d' avis.

ç 9. Une ânesse dont le laie a «ne dizaine de jours.
S'adr. à Besson , à Colombier.

60. Une très-bo nne àneste fraîche. S'adr. au bu-
reau d'avis.

ON D E M A N D E  A LOUER.

61. De suite ou pour la St. Jean , une grande
chambre non meub lée , avec ou sans cabinet.
On désirerai t  qu 'elle fût dans un premier  ctiige
et dans un bon qua r t i e r .  S' adr. au bureau d' avis.

62. Un bon p iano à 6 octaves. S'adr . à Al. Kil-
genstein , organiste.

D E M A N D E S  ET OFFRE S DE S E R V I C E S .

63. Samuel Brù gger , maitre fourbissent , qui vient
de s'établit en cette vi l le , dans la bout i que de
Al. Dagond , rue neuve di te  des Poteaux ,. o ffre
ses services p. tous les ouvrage s qui  concernent
son état , pour le raccommodag e des parap luies
et de tous les objets en laiton , en fer ec en acier ,
pour tou rner  des objets en métal , etc. 11 fait
aussi des garni tures de bureau et remet à neuf les
anciennes , et exécuteen général quanti té  d ar-
ticles pour selliers , menuisiers , etc. , etc. : le
tout à satisfaction et à juste prix.

64. Un jeune homme du Canton de Vaud , qui
connaît  l'état de jardinier  et qui sait conduire
et panser les chevaux , désire t rouver  pour la
St. Jean une place de domesti q u e - j a r d i n i e r .
S'adresser à François Rubatel , à Oleyres , près
Avenches.

6ç .  Une jeune fille âgée d' environ 22 ans , ayant
déjà du service e té tant  munie  d' excellens certi-
ficats , désire se p lacer comme bonne d' enfant

« ou femme de chambre. S'adr à Mll , c de Alarval ,
en ville ou à Voëns , qui donnera sur le compte
de cette fille les rensei gnemens les plus satis-
faisans.

66. Une trés-bone cuisinière, munie des meilleures
attestations des bonnes mai sons où elle a été en
service , désire t rouverune  p lace pourentrer de
suite ou à la St. Jean. S'adr. à H. Eberhard , à
l'Ecluse.

67. Dans une maison de campagne à St. Aub in ,
on demande , pour entrer à la St. Jean , une do-
mesti que à même de faire la cuisine et de pou-
voir se prêter , lorsque le cas l'exi gerait , à de
petits ouvrages de la campagne. S'adresser au
bureau d' avis.

68- On prendrai t  un jeune homme de t ç  à 173ns ,
appar tenant  à d 'honnêt es  parens , pour lui ap-
prendre l'état de coiffeur. S'adresser à M. Dal-
lemagne , à Berne.

69 . On demande , pour entrer dans un magasin de
détail , un jeune homme qui sache bien écrire
et chiffrer , et qui  puisse donner des preuves de
la ré gular i té  de ses mœurs. S'adr. au bur. d' avis.

70. On demande ,. a la fabri que de Cortaillod , un
cocher par fa i tement  au fait de coût ce qui con-
cerne son étac , ec pouvanc aussi soi gner des
vaches. On n 'ar ceptera qu 'un homme à toute
confiance et porteur des meilleurs certificats.

7t .  On demande , pour la St. Jean , pour une
maison bourgeoise de cette ville , une domes-
ti que ayan t  quel ques aiïées de service , qui  sache
faire un bon ordinaire et qui puisse fournir  des
certificats de fidéli té et de bonnes mœurs. S'adr.
au bureau de cette feuille.

72. On demande , pour le Val-de-Travers , de
suite ou pour la St. Jean , une servante d'un
certain âge , qui sache faire un bon ordinaire ,
et qui  soit intel l i gente et de bonne volonté.
S'adr. à Al mc Clerc , à la Grand'rue.

73 . On demande, pour la St. Jean , à la campagne ,
une servante qui sache faire , par elle-même, un
ménage ordinaire avec activité et propreté. On
aimerait qu 'elle sût coudre , filer , ec qu 'elle pût
soi gner  un petit jardin. Il est inutile .de se pré-
senter sans de bons témoi gnages de confiance
et de capacité. S'adr. au bureau d'avis.

74. Dans une auberge delà vill e on demande , p.
encrer de suice ou à la St. Jean , une femme-de-
chambre active , par lant  français et munie de
bons certificats. S'adr. au bureau d'avis .

7 ç. M lle 'Phi l l is  Roulet , à Peseux , demande une
apprentie blanchisseuse pour les mois de Ju in  ,
Ju i l l e t  et Août.

76. Pour remp lacer à Bière un sergent , on demande
un sous-officier du même grade. S'adresser au
bureau de cette feuille.

OBJETS VOLES , PERDUS ou TROUVÉS.

77. On a perdu , de Neuchàtel à St. Biaise , un
chapeau de paille. Le remettr e chez Borel ,
sous-hô pitalier , contre récompense.

78. A une lessive étendue le Mercre di 12 Alai au
bord du lac , en-dehors de la promenade noire , il
s'est perdu un fin drap marqué  en bleu S'H. n? 6,
ec un mouchoir de poche blanc , à large ourlet ,
marqué  S H. n ° 12. On prie d'en donner des in-
dices au bureau  de cetee feuille , concre bonne

' récompense.
79. La personne à laquelle appartient un schal à

fond rouge , broché , qu 'un ouvr ier  voyageur
dit avoir trouvé entre Neuchàtel ec Arber g ,
le 18 Alai dernier , peuc le réclamer au Bureau
de Police centrale.

80. 11 a ete oublie chez Alme Aluller Henni g, dans
une soirée donnée le 6 Alai , un manteau de
femme en marceiine noire , doublé de même.
Le reclamer au Pertui-du-soc , contre les frais
d' insertion.

81. On peut réclamer de M. Grang ier cadet , une
ép ing le en or qu 'il a trouvée Dimanche dernier.

82. La personne qui peut avoir oublié un parapluie
dans le magasin de veuve Humbert-Droz , est
priée de le faire réclamer .

83. Trouvé , sur la route neuve , un mo.s de che-
val ;  le reclamer chez veuve Humbert -Dr cz.

84. M. Schouffelberger Vaucher prie la personne
qui a oublié , au bas de sa maison , le 13 Alai , un
parap luie , de le faire réclamer en le dési gnant :
il esc marqué  sur la crosse S B.

8 v Les personnes qui ont remis , depuis plusieurs
années , des parapluies à raccorhoder aux frères
Lombard , fabricans de parap luies , à la Grand' -
rue , sont invirées à les réclamer d'ici à un mois ,
si elles ne veulent pas qu 'il en soie disposé diffé-
remment.

AVIS DIVERS.

S 6. Le Sieur conseille r Pierre Evard , de Chézard ,
informe le public ,  qu 'il a été jur id i quement éta-
bli tu teur  d Abram Tri pec père , du dit lieu , et
qu 'en consé quence il tiendra pour nuls et non
avenus Cous marchés et concrats faits par son
pup ille , de même que toute espèce de confiance
qui p ourrait  lui écre faire sans l'autorisation de
son cuteur.

87. On demande un jeun e  home parlant et écri-
vant les deux langues , au fait de la comptabi l i t é
et propre aux voyages. Il seraic inut i le  de se
présenter sans pouvoir  donner les meilleurs té-
moi gnages de capacité ec de moralité. S'adr au
bureau d' avis.



gg. On informe le public que le tirage de la
i re classe 69e loterie de cecte vi lle , aura lieu
le Vendredi 9 Juillet prochain , et que l'on en
trouvera des plans ec des billets au bureau de
M. A.-S. Wavre , collecteur , rue St. Maurice.

89. Le Comité de Charité , informé que Jean-
Jaques Brossin , ancien tambour , va mendier
en vil le et se procure par- là les moyens de satis-
faire son goût pour l 'ivrognerie , prie les per-
sonnes charitables de lui refuser toute assis-
tance , puisque  c'est lui fournir  les moyens de se
livrer au vice et occasionner des desordres dans
le ménage de son fils , chez qui  il est entretenu
suffisamment.

90. L'â ge avancé et les inf i rmités  du Sieur Jonas-
Pierre Dessouslavy, ci-devant ancien d'église
de Fenin , nécessitant le Sieur Félix Alaire , son
curateur , demeurant  à Peseux , de soi gner et
liquider promptement  e fà  l' amiable la masse de
son die pup ille ; en consé quence , led i t  cura teur
prie ec req uière ins tamment  par la présente , les
personnes qui pourra ient  avoir des réclamatio ns
à faire à son dit pup ille , par titres et comptes
et sp écialement par cautionnemens , de se pré-
senter chez lui dit curateur pendant le courant
du présent mois de Ju in  , afin qu 'il en prenn e
connaissance ; tout en déclarant que , si contre

J attente , un silence était gardé à l'égard de cette
invitat ion , la famille dudit  Sieur ancien Des-
souslavy s'en prévaudra selon droit contre ceux
quivoudraient larec hercheraprès  la mort de son
père , princi palement s'il s'ag issait de caution-
nemens ; à quel effet la présente sera insérée trois
fois dans cette feuille , les 3 ,  10 et 1 7 Juin  , en
requérant  attestation.

91. Al 11'-' Octavie Chanel , s'étant offerte précé-
derîient pour recevoir chez elle quel ques élèves,
croit devoir prévenir , qu 'à dater de la St. Jean
proch aine , elle logera dans la maison de Al. Aleu-
ron , charpentier , au faubourg : elle espère que
cette situation agréable , contribuera à encou-
rager les personnes qui seraient disposées à lui
accorder leur confiance. Les objets d' ensei gne-
ment seront : la langue française par princi pes ,
la lecture , l'écriture , l' ar i thmét i que , l'histoire ,
la géograp hie , le dessin (qui  ne se paiera pas à
parc) , ec les ouvrages utiles et agréables. Si les
parens le désirent , les élèves pourront  aussi re-
cevoir des leçons de p iano.

92. Marianne Landry ,  sage-femme , inst rui te  à
Lausanne , examinée et patentée par le Conseil
de Santé du Canton de Vaud , ayant obtenu
du Alagistrac , sur le préavis de la Commission
de santé de cette vi l le , la permission de s'y éta-
blir  ; offr e ses soins au public (qu 'elle sait être
déj à pourvu de bonnes sages-fem mes en nomb re
suffisant) ,  essentiellement , comme relcveuse
dé couches , garde-malade ec ventouseuse ; pour
poser des sangsues , etc. Elle se recommande
sur touc  aux  Dames de la campagne.  S'adresser
chez son père , Louis Alat they,  au bas des Cha-
vannes , n ° 1 go , ou à elle-même à Serrieres ,
vis-à-vis le Pont-neuf .

93. Dans une maison de cette ville , tenant  la toi -
lerie en gros , on recevrait comme apprent i . à
de favorables condicions , un jeune homme in-
telligent , de bonnes mœurs ec connaiss ant les
deux langues. S' adr. au bureau d'avis.

94. On demande à échanger , au Temp le du hau t ,
deux p laces au p ied de la chaire , un peu de côté ,
concre deux autres qui pourraient  être p lus
éloi gnées. S' adr. au bureau d' aftis.

95. On demande à emprunter  fr. -rooo de Suisse,
contre hypothèque d' un domaine situé dans le
district  de Concize , taxé au cadastre fr. 9000.
On paierait  l ' intérêt  à 4 p. °/0 . S'ad. à AI. F.-E.
Peti tp ierre , notaire.

96. On demande un emprun t  de L. 20 ,000 , à
4%,  sous les meil leures garanties. S'adr. à
Al. Grang ier cadet.

97. On offre en prêt , moyennant  bonnes sûretés ,
onze cents francs de ce pays. S'adr. à M. Fs-Ls
Borel , du Petit -Conseil.

98. M n,c Cardineau étan t  décidée à se fixer à
Neuchàtel , continuera , comme du passé , à
blanchir  les blondes , plumes , soieries , tulles
et schals de tout tissu , ainsi que tout  ce qui
concerne son état ;  dép lus , elle blanchi t , sans
faner les couleurs , les robes de mousseline im-
primée , guingans , foulards , côte-palis , in-
diennes , etc. , et fera toujours son possible
pour satisfaire les personnes qui  l 'honorerontde
leur confiance. Elle demeure toujours maison
Olivier Petitpierre , au troisième , surla  Place.

99. Les moul ins  a hu i le  , à bois de teinture et à
tabac , du Sieur Gascard , sis sur le Vivier  rière
Cortaillod , ayant  été remis ce printems dans le
mei l leur  état , de façon à satisfaire les personnes
qui aura ien t  à faire t ravai l l e r  ces divers moul ins ,
les quels peuvent être mis p. l' o rd inai r e  en p leine
activi té ; le propriétaire invite les anciennes
prati ques et celles qui ne connai ssent pas encore
ses établissemens , d' en profiter , espérant que
chacune d'elles , se trouveront à tous égards sa-
tisfaites.

:oo. Le violon Jaques Wagner , se proposant de
s'arrêter en cette ville encore quelques années ,
pour y apprendre le français , offre de donner
des leçons de musique , telles que leçons de vio-
lon , d'alco , de violoncelle , deguicarre , de flûte ,
dé cor , de cor de poste , de trompetee , de crom-
bonne ec de flageolet. U offre en outre de com-
poser ou d'arranger pour les amateurs de la gui-
carre , différences pièces , celles que danses ,
ariettes , romances , marches , et variations fa-
ciles. On trouvera également chez lui , des mor-
ceaux pour la f lûte , avec ou sans accompagne-
ment de guitarre ou de clavecin. H a composé
dernièrement  des danses qu 'il offre d'arranger
pour le clavecin à 2 ou à 4 mains , ou pour ac-
compagnemenc d' un aut re  ins t rument .  Sa de-
meure est chez Gaschen , maicre voiturier , mai-
son Borel -Wamod.

101 Al"1'-' veuve Jeanneret , de concerc avec m lle sa
fi l le , à Cormondréche , recevraient chez elles
de jeunes filles par mois ou par année , pour leur
apprendre la couture , le raccommodage des bas ,
de la dentelle ec autres ; et si les parens dési-
raient qu 'elles apprissent aussi à faire de la den-
telle , elles pourraient  la leur ensei gner. Elles
s'efforceront de faire leur posssible pour mériter
l' approbation de ceux qui voudront bien leur
confier leurs enfans.

102 Un jeune home âgé de 30 ans , muni  de bones
recommandations , demande une place de jardi-
nier et p. soi gner des chevaux et se rendre utile
dans une maison. S'adr. à Josep h Ettenspcrger ,
à la Rochette.

103. Les bains prés de Grange , entre Soleure et
Bienne , connus tant  par leur situation ehar-
mante que par la vertu de leurs eaux , sont ou-
verts depuis le i er Alai. Ces eaux , très-légères ,
contenant de l' air atmosp héri que , du gaz car-
bonique , du sel de magnésie et peu de fer ,
prises à l ' in té r ieur  , sont efficaces contre les ca-
tarres chroni ques , et surtout  des organes respi-
ratoires , contre les embarras gastriques avec ex-
citation de la sensibi l i téet  de l ' i r r i tabi l i té  de l' es-
tomac , contre les engor gemensec inf lammacions
chroniq.  des viscères abdominaux.  Coriie bains ,
contre les ulcé racions op iniàcres et les dartres
d'un caractère ai gu. — Pour le mois de Juin , il y
au rades bains tle vapeur d' après le procédé russe.
Ces sortes de bains ont obtenu en Al lema gne ,
depuis quelques années , une grande ré putat ion
par leur vertu curative dans un grand nombre de
maladies opiniâtres , surtout dans les affections
catarrales , rhumatismales , goutteuses , scrop hu-
leuses ; ds les maladies de peau et toute sorte de
darcres ; dans l'h ydrop isie de la peau ec tumeur
ou engorgemenc de veines (varices). On peuc
aussi-y être servi de petit-fair de' vache et de
chèvre. Dr G I R A R D  ,"

propriétaire et médecin de cet établissement.

Av i s  A U X  PR O P R I éT A I R E S  DE V I G N E S .

104. La Compagnie (ies Vi gnerons , sur le rapport

> 

de MAL ses visiteurs , informe lespropriecaires
de vi gnes rep lancées , qu 'il esc urgenc de les ef-
feuil ler , soit ebourgeonner au p lutôt , et que
cette opération importai!  te doit être réitérée p lu -
sieurs ibis pendant  la durée de la vé gétation , si
on veut  obtenir  un bon succès du r enouvelle-
ment  des vi gnes.

A v i s  A U X  A M A T E U R S  DU TIR .

i os- Ensu i te  de permission obtenue , David-Louis
Gret i l la t  fils , de Alontmol l in , donne avis aux
amateurs du t ir  à la carabine , que le Lundi 7
J u i n  couran t , dès les sept heures du matin à h ui t
heures du soir , il exposera une v auqui l le  et jeu
de quil les , au dit Alontmoll in , composée de
douze beaux levans en cuivre et autres ; plu-
sieurs idem p. les qui l les .  Il y aura des primes
pour les tireurs qui  feront le p lus de coups à la
cible et aux  quilles. Le tout sera exposé sous la
surveil lance d' une personne d'office.

Changemens de Domicile.

106. Le Sieur Dessouslavy, ayant  quit té son domi-
cile rueduTemp le neuf , pour le t ransportersur
la place des Halles , maison Prin ce , au second
étage , offre ses services au public pour la con-
fection des pendule s et cartels de tous genres ; il
se charge aussi de rhabi l ler  cous les objets d'hor-
logerie dans cette partie , ainsi que de soi gner les
pendules chez les part iculiers  qui voudront bien
l 'honorer de leur confiance. Ayan t  fait un séjour
de p lusieurs  années dans nos Alonta gnes , il se
trouve dans le cas , par les connaissances et les
relations qu 'il y a faites , de procurer tout  ce
qu 'on voudra  lui commett re , tant  pour machines
et out i l s , que pour bonne horlogerie en pet i t  vo-
lume. — Le même offre de vendre , une pendule
de rencontre , qu 'on peut voir chez lui , à un
prix modique.

Dép art de voitures.

07 Le > Juin fixe , Pierre Gaschen , voiturier , fera
partir une bonne berline p. Francfort , Leipzig,
Dresde et Berlin. S'ad. à lui près la Place-d'arme.

Police des Hôpitaux.
Le Conseil d'Administration des hôpitaux de Bru-

xelles , a pris , vers la lin de 1829, un arrêté ) dont
voici les princi pales dispositions :

i° Il est reconnu que les malades sont admis dans
les hôp itaux , non pour y recevoir l'instruction reli-
g ieuse , mais pour recouvrer la santé ; leurs facidtés
intellectuelles sont affaiblies j toute contention d'es-
pcil leur est nuisible , le calme le plus absolu est
même nécessaire dans certaines maladies ; par consé-
quent les ministres du culte doivent s'abstenir de
troubler les malades par des catéchismes , des confé-
rences sp irituelles , des lectures pieuses , en commun
et à haute voix ;

20 L'entière liberté des croyances religieuses éfant
garantie à tous , elle doit être respectée dans tous les
établissemens publies , en particulier dans les hôpi-
taux ; ainsi donc l'esprit de prosélytisme doit en être
exclu;

i)° Les ministres du culte , de quelque croyance
qu 'ils soient , ne doivent avoir accès dans les salles de
l'hôpital , sans les formalités suivantes : si un malade
demande à s'entretenir avec un ministre de sa reli gion,
le directeur s'adresse aux officiers de santé pour qu 'ils
décident si l'entretien peut avoir lieu sans nuire à,
l'état du malade ; el , lorsque la. réponse est affirma-
tive , le directeur l'ait appeler , suivant l'occurence ,
l'Aumônier, le ministre ', le rabbin , etc. Dans le cas
contraire , il engage le malade à patienter , en pre-
nant toutefois des précautiens pour ne pas l'alarmer
sur sa situation. Un malade , n 'importe sa religion ,
cst-il en danger de mort , l'officier de sanlé est tenu
d'en prévenir le directeur , et celui-ci , si le malade
Y consent , (ait appeler le ministre de la religion que
ce dernier professe.

L'esprit de tolérance , qui domine en général dans
les établissemens de charité , à Genève , ne nous
permet pas de préju ger jusqu 'à quel point ces sages
dispositions peuvent nous être applicables ; néan-
moins , quel ques (ails venus à notre connaissance ,
tels que la lecture de prières à haute voix dans les
salles de l'hôpital , la distribution de bibles à des ma-
lades de cultes differens , la conduite imprudente de
certains ecclésiasti ques externes , etc. , nous sembla
prouver la convenance de l'aire quel que chose à cet
égard. (Journal de Genève.)

Des Chemins construits en Angleterre
d'après la méthode de Mac =Adam.
Les Journaux anglais , français et allemands ont

déjà l'ait connaître la sup ériorité de cette méthode sur
toutes celles emp loyées jusqu 'à ce jour , ainsi que les
gratifications nationales votées à son inventeur par le
Parlement , pour les avantages importons que Je Pays
en a retirés. Ce procédé , qui est maintenant adopté
dans toute la Grande-Bretagne, consiste h étendre sur
les chemins des pierres concassées de la grosseur
d'une noix , ou tout au plus de celle d'un petit œuf
de poule. Celte manière de ferrer les grandes routes
est (a plus durable , la p lus économique et la plus
favorable au roulage des grosses comme des petites
voilures.

C'est le soin que l'on apporte dans cette partie de
l'administration publique qui permet aux voitures
de toute espèce de franchir , avec sûreté et rapidité ,
les routes innombrables qui traversent l'Ang leterre
dans tous les sens. Ceux qui ont voyagé dans ce pays
peuvent affirmer qu 'on peut parcourir des centaines
de lieues sans trouver une ornière profonde de plus
d' un pouce , ou , pour s'exprimer p lus exactement ,
tous les chemins son! unis comme Je soi d'une pro-
menade. Car la plus légère dégradation , une ornière
d'un demi-pouce de profondeur , est réparée à l'in-
stant même.

M. Mac-Adam , ayant été nommé commissaire pour
veiller à l' entretien des grandes routes dans le district
de Bristol, lit la remarque qu 'avec de bons matériaux,
l'on ne faisait très-souvent que de mauvaises routes ;
il se mit à eu rechercher les causes ; il les trouva
principalement :

i° Dans l'emp loi de la craie ou de substances arg i-
leuses : ces matières , imbibant l'eau , sont réduites ,
par un temps pluvieux , en une pâte molle , qui ,
déplacée par le passade des roues , l'orme des ornières
profondes , el rend les routes impraticables.

20 Dans l'emploi de p ierres trop grosses el de
masses inégales ,- ce qui emp êche la liaison nécessaire
pour former un plateau solide et sec , deux cliosessans
lesquelles il est impo ssible d'établir une bonne roule.

¦5" Dans l'inclinaison des routes , formant ce qu 'on
nomme ordinairementdos-d'tine trop bombé ; ce qui
emp êche les voitures d'aller indifféremment sur toute
la largeur.

Les causes étant connues , voici Je système qu 'a-
dopta AL Mac-Adam pour réparer les mauvaises
roules ; Il se proposa les conditions suivantes :

i ° D'établir une route qui ne présentât d'ornière? ,
en aucune saison et que! que fût le poids qu'elle au-
rait à supporter.

20 De la faire également bonne avec toutes sortes
de matériaux ordinairement en usage.

3" (Je diminuer les frais de construction primitive
et d'entretien.

4° De diminuer le tirage des voitures , et , pat
consé quent , diminuer la consommation des chevaux
et des voitures.

h" D'accélérer le transport , objet de la plus haute
imporlance pour le Gouvernement et le commerce
en général.

6° linlin , l'emp loi rie Ja population malheureuse ,
surtout des femmes et des eufaus, qu 'on occupe à cas-
ser les p ierres.

La Méthode adoptée par Mac-Adam pour par-
venir à tous ces résultais , a été couronnée dit p lus
brillant succès ; et , dans le cours de dix années , sur
plus de mille lieues de routes et sur toutes les varia-
tions de localités et de matériaux , le but a touj ours
été atteint d'une manière uniforme et égale.

VARIÉTÉS.



Quand il s'agit de refaire nue vieille roule , M. Mac-
Adam la fait défoncer entièrement , quelle que soit sa
profondeur. U l'ait ôler toul es les pierres et les fait
entasser sur le bord du chemin; puis , il fait donner
à J.i roule Ja f orme d'un segment de cercle , et de
nombreuses exp ériences lui ont prouvé que quand
la corde est de trente pieds , une élévation de six
pouces sculemeilt au centre suffit pour l'écoulement
des eaux pluviales.

Le premier soin à prendre , soit que l'on veuille
rétablir une ancienne route , ou en construire nue
nouvelle , est de faire une fondation solide'; il faut
pour cela enlever la terre légère et peu compaute qui
peut se trouver à la sup erficie , ju squ'à ce qu'on ar-
rive à un sol solide et terme. Lorsque le sol est ma-
récageux , ou fortement humide , on le recouvre
avec des branches d'arbres d'une -moyenne grosseur
ou des broussailles serrées les unes contre les autres.
Cette espèce de p lancher empêche les p ierres de s en-
foncer dans Je terrain , et Ja lerre J iumideou pâteuse
de remonter à Ja surface. J-.es pierres sont d'autant
meilleures qu'elles sont p lus dures et p lus compactes.
Ainsi les plus avantageuses sont celles qui tiennent
4e la nature quartzciise , telles que les silex de toute
nature , les pierres meulières ou grani ti ques , etc.
Cependant il existe , dans une grande partie de l'An-
gleterre , des routes très belles et très-solides , faites
avec des pierres calcaires de diverses espèces. Il ne
faut pas que les pierres soient rondes ou unies à l'ex-
térieur ; dans ce cas elles ne se lient pas bien ensem-
ble et elles glissent les unes au-dessus des autres sous
la pression des roues , qui , alors , forment des or-
nières. Bien au contraire , lorsqu 'elles sont angu-
leuses , inégales et raboteuses-, elles adhèrent les unes
aux autres , se consolident , et forment ainsi un corps
coinpactc. 'Le même inconvénient a lieu lorsqu 'on
couvre les chemins avec de grosses pierres ; elles sont
repoussces à la superficie ; ou , si elles s'enfoncent ,
elfes présenteut des surfaces plus solides , tandis que
les autres parties venant à céder, il se forme des creux
et des inégalités. Celles-ci retiennent l'eau qui Jm-
mecte le sol et le fait céder de plus en pl us.

Les pierres doivent être brisées à coups de mar-
teau dans de petites dimensions de un et demi à deux
pouces au plus. Le lit  de pierres qui se trouve au
milieu du chemin doit touj ours avoir plus d'épaisseur
que ceux des bords , et l'inclinaison du milieu vers
les côtés doit être peu sensible , environ d'un pouce
par trois pieds. Si cette pente était moindre , l'eau
ne s'écoulerait pas yers les côlés ; si , au contraire ,
elle était plus forte , fes voitures passeraient toutes
sur le milieu afin d'éviter le penchant des côtés , et
elles formeraient ainsi des ornières en suivant la
même voie. C'est une des grandes causes de Ja dété-
rioration des roules en France ; tout Je poids des
chargemens se porte habituellement sur deux li gnes
tres-étroites qui , étant toujours comprimées par les
roues , s'enfoncent et produisent le relèvement des
côlés ; le mal devient d'autant plus grave que les
.pluies sont plus abondantes. L'eau , retenue duns ces
ornières, ramollit et délaie le sol qui cède facilement
et se creuse de plus en plus. Ce genre de route est
.peu dispendieux ; mais il est important , lorsqu 'il se
forme des ornières on des creux , de les remplir avec
de petites pierres, avant qu 'ils aient acquis pJuS
d'un pouce'en profondeur ; cl c'est ce qu 'on a Je plus
.grand soin de l'aire en Ang leterre. Ces réparations ,
qui se font à peu de frais par des cantonniers intelli-
gens et bien surveillés , assurent la durée des routes
les plus fatiguées.

Pour former ces chemins, on couvre le sol de
^petites {p ierres à l'épaisseur de 3 ou 4 pouces ; on les
égal ise bien avec un râteau en fer; on les comprime
avec-une masse, ou au moyen d'un pesant rouleau ; on
-les livre ensuite aux passagers. Il se forme peu de tems
ap rès , sur ce sol , des ornières que l'on comble lors-
qu 'elles sont à peine sensibles , en rabattant avec une
rafle ou racloire en bois ou en fer le terrain des côlés.
On répand immédiatement une seconde couche de
.pierres-à une épaisseur de deux pouces , cl l'on conti-
nue ainsi jusqu 'à ce qu 'on ait formé un lit  de l'épais-
seur de dix pouces. Lorsqu 'il se trouve dans le tas des
pierresitrop grosses^ on les retire avec le râteau et
,on les casse de nouveau. Il faut pareillement briser
les pierres rondes ou lisses , quel que petites qu 'el les
soient. Lorsque la route a été ainsi formée, il ne s'ag it
plus que de l'entretenir a mesure qu 'elle se détériore.
A cet effet, on enlève avec une rafle la boue qui se
forme dans les temps pluvieux ou la terre desséchée
dont Ja surface du chemin se couvre par le détritus
des pierres-, et on répand sur toutes les parties, prin-
cipalement dans les endroits les plus creux , une
couclie de pierres que l'on égalise avec un râteau à
dents. Il est très-important de bien égaliser la surface
des pierres : sans cette précaution , il se formerait
des hauts et des bas qui accéléreraient Ja détériora-
tion de la route , surtout par la retenue des eaux.
Des routes formées ainsi que nous venons de l'indi-
quer , sont très-solides cl très-durables. If est vrai que
leur première construction coûte aussi cher; mais
leur entretien est moins dispendieux que celui des
roules ferrées ordinaires. Ces routes sont également
praticables dans toutes les saisons.

M. Mac-Adam insiste sur ce que les pisrres con-
cassées , employées dans la construction ou la répa-
ration des routes , soient soigneusement dégain ées de
la terre ou du sable , en les criblant ou en les lavant.

Le tirage des routes , construites d'ap rès ce système,
est moindre d'un quart , c'est-à-dire que trois chevaux
traînent plus facilement la même charge que quatre
sur les chemins ordinaires. Ce genre de construction
n présenté de si grands avantages que , dans la plus
grande partie des rues de Londres , de niveau comme
en pente , et surtout celles qui sont les plus f'réciuen-
tc'es par les voitures , on a substitué à l'ancien 'pavé
celui dont nous venons de parler. Et maintenant , on
peut , dans certaines directions , traverser l'immense
capitale de l'Angleterre , sans que les roues des voi-
tures fassent plus de bruit , ou éprouvent plus de
secousses qu'en traversant le parc le mieux soigné.

Dans le commencement , les préjug és et l'intérêt
personnel présentaient à celle méthode une opposition
tellement forte qu 'elle en retarda , pendant quel que
tems, l'adoption. Cette opposition provenait'en grande
partie des carrossiers çt des selliers, classe, comme on

sait , Irès-nclie cl très-nombreuse a Londres. Le ré-
sultai a prouvé que leur appréhension n'était pas sans
fondement ; car , depuis l'extirp ation-des pavés de la
Capitale , les voitures exi gent infiniment moins de
réparations et duren t bien plus Joug-temps.

Sur la tannerie.

Un tanneur de lîern-Castel , sur la Moselle, nommé
Hap edius , vient de découvrir une nouvelle espèce
de tan , propre à Ja confection des cuirs ; c'est la
plante connue sous le nom de Mirtille (i 'aeem um
Jj y rlitlus) , que l'on recueille de préférence au prin-
tems , parce que , dans celle saison , elle se dessèche
plus facilement, et se prêle mieux à la moulure.
Trois livres et demie de ce tan suffisent pour fabriquer
une l ivre de cui r ;  tandis qu 'il faut six livres de tan
de chêne pour produire la même quantité de cuir,
l'ai' ce nouveau procédé , les tanneurs peuvent  ga-
gner quatre mois sur Je leins nécessaire pour Ja ïà-
brical.on des cuirs loris. J-.a Commission , nommée a
Trêves pour examiner le cuir qui en est résulté, a
constaté que j amais on n'en avait vu d'aussi bon ; que
chaque paire dé souliers pourrait durer deux mois
de plus qu 'avec du cuir  ordinaire; que la peau du
cou , qui se prèle difficilement à la main d'œuvre ,
devient forte et élasti que comme celle des autres
parties. La mirtille ne doit pas être arrachée , mais
coup ée avec une serpe, afin d'obtenir la reproduction
de la p lante l'année suivante. Coupée , l ' I iunudiléne
peut la détériorer , ce qui n'est pas Je cas du tau ou
de l'écorce de chêne , qui per d dix pour cent de sa
valeur à èlre mouillé.

Conservation des œufs.

Il suffit de mettre les œufs Irais dans un bocal , et
de remp lir celui-ci d'eau de chaux. Voici comment
on prépare cette dernière • on jette dans un vase qui
contient de vingt à Irente livres d'eau , cinq ou
six '-vrcs de chaux grasse vive ; on agite Je mélange
pendant quel ques instans , et on décante l'eau par-
faitement limp ide qui en a dissous une part ie; c'est
celte eau qu 'on emploie. Pour s'assurer qu 'elle est
saturée de chaux , après en avoir remp li le bocal qui
contient les œufs jusqu 'à ce que l'eau les dépasse
d'environ 3 pouces , on la saupoudre d'une certaine
Quantité de chaux vive , et l'on ferme le bocal. JNous

evons ajouter que la préparation , dans laquelle ou
plonge les œuls , altaque légèrement leur coque ,
qui , alors , devient plus tendre et p lus frag ile , ce
qui demande quel ques soins pour le transport.

Les expériences qui oui été faites tant à Genève
cl à Paris qu 'en Ang leterre , Confirment l'efficacité
du procédé que nous venons d'ind quer.

M. PESCHIER , de Genève , montra, en 1827-, à la
Société de physi que cl à la Kéunion familière de Ja
Société des Arts de cette ville , des œufs conservés
pendant six ans , dans un parlait état de fraîcheur.

M. VE ï RASSAT , confiseur de la même ville , a aussi
conservé , par le même procédé , pendant l'année
suivante , un tonneau entier d'oeufs qui ont été trou-
vés bons sans exception.

L'on a l'ait , a Paris , dans la même année , une
nouvelle expérience de ce genre. Un particulier avait
dépost;, sept ans aj iparavanl , un tonneau rempli
d'œufs , sur lesquels il avait versé un liquide qui pa-
raissait être une dissolution de chaux dans l'eau.
Mais il n'a pas voulu donner le procédé dont il s'esl
servi. Les œufs étaient parfaitement conservés , ainsi
que cela a été constaté avec soin à l'Hôpital St. Louis
ou s'est fait l'expérience.

Un autre particulier , des environs de Paris , qui
faisait le commerce des œufs , et qiu" en envoyait au
marché après les avoir conservés une année el pl us!
avait proposé de soumettre son procédé à une exp é
rieuce afin d'en consulter la bonté. En effet une assc
grande quantité d'œufs furent déposés dans un grau
vase à l'Hôp ital de la Charité de Paris , avec de l'es
saturée de cliau.v , et , il est probable de quel que sr
Ce vase , après avoir été fermé à clef , et scellé d'i
cachcl , a été conservé clans cet état pendant sepl
années. L'ouverture en a eu lieu dans Je mois de Jan-
vier 1829 , en présence du ministre de l'intérieur , et
d'un certain nombre de personnes , parmi lesquelles
se trouvait M. d'Arset qui avait provoqué l' exp érience.
Les œufs ont tous élé trouvés dans un état parfait de
conservation-; une omelette ayant été faite-, tous les
asslstans en ont mang é et l'ont trouvée loul aussi
bonne que si les œufs avaient élé de 3 ou 4 j ours.
— Ainsi que le précédent , cet individu n 'a pas
voulu indi quer le moyen dont il avait fait usage ;
mal gré cela , on a reconnu qu 'il avait emp loy é du
lail de cliaux, auquel il avait ajouté , probablement ,
un peu de sel marin.

J\ous avons aussi connaissance que les anglais font
usage d'un moyen analogue.

Ainsi , on peut conserver , avec toute sécurité dans
les ménages de campagne comme dans ceux de la
ville , une quantité d'œufs que l'on aura l'agrément
de manger dans un bon état de fraîcheur pendant
tout I hiver .Les œufs sont d'une si grande ressource
qu 'il est de l'intérêt de chacun d'en l'aire une provi-
sion aux époques où l'on peut se Jes procurer au meil-
leur marché possiJîlc. Mais il faut s'assurer que ceux
que l'on voudra conserver ne soient pas trop vieux. Il
serait à propos de ne prendre , pour cet objet , que
ceux qui n'aurai ent pas plus de deux ou trois j ours.
Il est facile de les-p lacer dans la composition , le j our
même qu'on les rassemble : ils n'en seraient que
meilleurs.

AGRICULTURE.

Méthode usitée en Corse pour f ix er les
essaims.

Jj 'liomme qui garde les ruches pendant le tems où
partent Jes essaims , tient sur son épaule une petite
ruche vide , dont le fond et les bords de l'ouverture
sont frottés avec l'écorce de citron : il a de plus eu
soin de remp lir sa bouche de j us du même frui t .  U
approche de l'essaim et l'asperge avec le j us dont il
a la .bouche p leine. L'odeur attire les abeilles , et il
suffit qu'une seule entre dans la ruche pour que
toutes les autres la suivent.

Pelure des raves ou des navels desséchés
propre à la nourriture.

Ce genre de mets, usité dans quel ques ménages en
Allemagne. , peut -offrir  une variété de ressources dans
nos campagnes. A près avoir bien lavé les raves des-
tinées à la nourri ture du bétail , on enlève circulai-
icineut la peau d'une seule pièce. On Ja met sceller
sur des perches , elle y perd insensiblement son eau
de végétation , se dessèche et se ride. On Ja découpe
alors en morceaux d'environ un pouce , et on la cuit
à la poêle noire , avec du beurre , du saindoux , ou
de J'huile , ou bien on y fai; une sauce blanche.

Pour brunir les canons de fusils ou autres
objets d'acier.

On les frotte extérieurement avec de l'eau forte
ou de l'acide muriatique étendu d'eau , et l'on at-
tend qu 'il s'y  soit f ormé une couclie uniforme de
rouille. Alors on y app lique un peu d'huile, et on
polit la surface avec un morceau de bois dur et un
peu de eire blanche.

Décès du mois de Mai i8j °-
On a enterré

Le 4. Henri -Louis , âgé Je n ans 11 mois , fils de Jean-
Fiéiléric Hébeisen , habitant.

Ç. Jaques- Ferdinand Gallot, âgé de87 ans , pasteur
îles ég lises de cette vil le  , bourgeois.

„ Françoise , âgée de 2 ans ï mois , fille de Jean-
Pierre Gras , habitant.

7. Henri-Adolphe, âgé de 7 ans 6 mois , fils de Daniel
Reinhaid , habitant.

8- Anne-Marie Franel , âgée de 68 ans? mois, veuve
de Jean-Fréderic Perret , habitante.

10. Un enfant du sexe masculin , mort sans baptême ,
à Frédéric Barbezat , habitant.

îï. Stisamie Chevalier , âgée de 64 ans 3 mois , fj mme
de Ferdinand Stehlin , habitant.

13. Un enfant du sexe masculin , mort sans baptême ,
à François- Louis Sunrel , habiiant.

14. Cécile-Eug énie , âgée de 4 mois , fille de Jean-
Henri Mentha , habitant.

15. Loui ' -e-Lal ie l le  Duj ioil , âgée de 38 ans s mois ,
femme de Moïse-Henri Ptister , habitant.

16. Fréder ic-Florian Soguel , dit Piquart , illégitime,
âgé de 53 ans mort à l'hô pital de Pourtalès.

17. Sophie Henchoz , âgée de 30 305 4 mois , de Ros-
sinière , servante en cette ville , morte à l'hô pita l
de la ville.

20. Marianne , âgée de 2 ans . fille de Daniel Vautra-
vers , habitant.

si. Susanne-Henriette Robert , â gée de 40 ans n mois ,
femme de David Dess ouslavy , habitant.¦ 27. Snsanne-.Ylarguerite née Seylaz , âgée de 60 ans
4 mois . Femme de David Rieser , habitant.

28. Ol ympe Liechtenhann , âgée de j y ans 3 mois ,
bourgeoise

„ Un enfant  du sexe Féminin , illégitime , mort sans
baptême , à Marianne Dellenbach , domiciliée en
cette ville.

29. Pierre-François , âgé de 8 ans 4 mois , fils de Louis
Bttrix , habitant.

30. Marie, âg ée de9 ans , fille de Charles-Henri Borel ,
bourgeois.

TAXE DU PAIN , dès le 30 Novk" 1829.
Le pain m i - b i a n c  . . ." . .  à ç cr. la livre.
Le pain b lan c  à 6 cr. »
Le petit-pain dedemi-batz doitpeser4 '/- onces.

Celui  d' un batz , . . . 9 „
Celui de six creutzers iç Vg »

TAXE DES V I A N D E S , dès le ç Avril igjo.
(des qua t re  quart iers  seulement , sans aut re  charge.)

Le bœuf à 9 */- cr. I Le veau à 7 cr.
La vache à g tli cr. | Le mouton  à 9 cr.

PRIX DES CRAINS.
r. N E U C H àTEL . Au marché du z - Mai.

Fromenc Fémine bz. zç '/a à 26 '/:
Moitié-blé . . . .  j, 22 à 25.
Mècle „ 17 à 18.
Avoine „ 93 1 0 .
Orge ,j 12 à 14.
Epeautre . . . le quintal L. n : t ; à i i : i 6
Sei g le id. „ 7 : 1 2 3 7 : 1 7
Farine ordinai re , le sac de 160 lb. L. — —dite noire „ — —

2. B ASLE. AU marché du 28 Mai.
Epeautre , le sac . fr. 1 ç „ ç bz. à 19 » S bz.
Prix moyen — . „ 1 7 „ 1 bz, „ 4 rap .
Sei gle . . — . ,j 10.
Orge . . — . n 9- , ,
Il s'est vendu . . 114a sacs froment et epeautre
Reste en dé p ôt . 19 18 —

NB. Le sac contient environ 9 émines de Neuchàtel.

3. B E R N E . AU marché du 1% Mai.
Froment . . . Fémine . . bz. — —
Epeautre . . . . . „ 18 à 21.
Prix moyen . . . . „ i Q „ 6 3/ 5 rap.
Mècle . . » 1% '/- a 14.
Sei gle . . „ 10 </ 2 à i}.
Orge . . „ S à 10 '/i
Avoine . . . .  le muid . . ,, 66 à 98-


